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DOSSIER DE PRESSE

Souvent méconnue du grand public, l’étiopathie 
est une profession qui se transmet de généra-
tion en génération par le biais de quatre centres 
d’enseignement privés en France.

La profession s’inscrit dans le champ des pratiques dites 
manuelles et mécanistes.

En tant que pratique de soin non conventionnelle, l’étio-
pathie s’adresse à un large public et réalise un peu plus 
d’un million* de consultations tous les ans sur le territoire 
français.

Face aux évolutions de la société et des attentes des 
usagers plus tournées vers les soins éco-responsables, 
le métier se développe auprès d’une patientèle adepte 
des pratiques de soins non médicamenteuses ou d’une 
patientèle soucieuse d’une thérapie qui agit durablement 
sur les sources de ses maux plutôt que sur ses consé-
quences.

Cette dynamique fait de la profession un métier d’avenir 
qui se veut très exigeant et tourné vers la reconnaissance 
de son Institution afi n de garantir aux patients la régula-
tion de sa pratique en cabinet.
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L’ÉTIOPATHIE, UN HÉRITAGE 
DE LONGUES TRADITIONS :
Depuis l’Antiquité, l’évolution de la médecine repose sur une même ambition : 
comprendre les causes des phénomènes observés avant d’agir.

D’Hippocrate à Claude Bernard, les progrès des sciences de la santé se sont construits 
autour de cette recherche permanente des mécanismes qui gouvernent le corps hu-
main.

Parallèlement, la main a constitué l’un des tous premiers outils thérapeutiques de l’hu-
manité. Observer, palper, mobiliser, soulager : bien avant la structuration de la méde-
cine moderne, les pratiques manuelles accompagnaient déjà le soin. 

D’Asclépios dans la tradition grecque à Ambroise Paré, figure majeure de la chirurgie 
moderne, de nombreux témoignages illustrent la place historique de ces approches 
dans la prise en charge des troubles du corps.

Avec le développement de la médecine moderne, les savoirs médicaux se sont pro-
gressivement organisés autour de disciplines spécialisées, de la pharmacologie, de 
l’imagerie et de la chirurgie.

Les pratiques manuelles non instrumentales ont, quant à elles, poursuivi leur évolution, 
souvent transmises par l’expérience et l’observation directe du corps.

C’est dans cet héritage que s’inscrit l’étiopathie. Fondée en France au 
XXe siècle par Christian Trédaniel, elle ne revendique ni l’invention des 
pratiques manuelles ni celle de la recherche des causes. 

Son apport réside dans la formalisation d’une méthode de raisonnement appliquée 
à une pratique exclusivement manuelle. En 1963, il crée le terme « étiopathie », issu du 
grec aïtia (la cause) et pathos (ce qui affecte le corps), traduisant l’ambition de placer 
l’analyse causale au cœur de la démarche.

S’appuyant sur les connaissances de l’anatomie, de la physiologie et de la bioméca-
nique, l’étiopathie se définit ainsi moins par les gestes qu’elle utilise que par le raisonne-
ment qui les guide. La main demeure son unique outil d’intervention, mais la technique 
n’est que l’aboutissement d’une analyse visant à identifier l’origine du trouble présenté 
par le patient.

Dans une société où la transmission des savoirs et la rigueur méthodologique sont 
devenues essentielles, l’étiopathie affirme une identité fondée sur une méthode ex-
plicite, enseignable et continuellement enrichie par l’évolution des connaissances 
scientifiques. Elle s’inscrit ainsi dans l’histoire d’une médecine qui, depuis toujours, 
cherche à comprendre avant d’agir.
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L’étiopathie ne se défi nit pas simplement par ses techniques manuelles ; le 
geste vient à l’issue d’un raisonnement. Si l’hypothèse n’est pas confi rmée 
par l’examen clinique, le raisonnement reprend.

LA PATIENTÈLE

PAR AN SUR LE TERRITOIRE FRANÇAIS

+1 MILLION DE 
CONSULTATIONS

60 % FEMMES 40 % HOMMES

L’APPROCHE DE L’ÉTIOPATHIE

QUELQUES CHIFFRES*

Recueil des informations orales du patient

Analyse des informations pertinentes

Émission d'une hypothèse

Vérification par l’examen clinique

Hypothèse non-confirmée Hypothèse confirmée 

Retour à l’analyse Intervention

Évaluation

Uniquement dans le cadre de son champ d’application. 
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L’étiopathie s‘adresse à un large public et entre dans le champ des 
pratiques de soins non conventionnelles (PSNC) 

Cette pratique ne se substitue pas à la médecine conventionnelle et a toutefois un champ 
d’action clairement délimité :

L’étiopathie n’a pas vocation à prendre en charge les urgences médicales ou chirurgicales, 
les maladies dégénératives, les maladies infectieuses, les situations nécessitant un trai-
tement médical spécifique. Elle est par ailleurs exclue en présence de contres-indications 
strictes à la thérapie manuelle. 

QU’EST-CE-QUE L’ÉTIOPATHIE ?
L’étiopathie est une thérapie manuelle mécaniste privilégiant le raisonnement.

C’est une méthode d’analyse et d’intervention manuelle applicable au corps hu-
main  : comprendre précisément ce qui cause un dysfonctionnement, pour agir di-
rectement à sa source.

La singularité de cette pratique ne réside donc pas seulement dans l’utilisation de 
techniques manuelles. Elle repose en premier lieu sur une méthode de raisonnement 
qui a pour objectif de faire émerger les mécanismes qui sous-tendent l’apparition et 
la persistance du symptôme.

L’étiopathie étudie le corps humain comme un ensemble de systèmes 
en interaction les uns avec les autres.

La démarche étiopathique consiste à ne pas considérer isolément les symptômes. 
Elle cherche à reconstruire, à partir des doléances du patient et de l’examen clinique 
du praticien, la systémie des phénomènes qui a conduit au trouble observé.

L’intervention manuelle arrive dans un deuxième temps, en ayant pour objectif 
d’agir sur le corps humain notamment sur le déterminant identifié de l’ensemble de 
la chaine causale.

Son approche est causale, déterministe et logique. 

L’étiopathie repose sur des connaissances scientifiques actualisées, à la croisée 
d’un héritage manuel « du reboutement » et d’une méthode rationnelle de raisonne-
ment structuré. La profession occupe aujourd’hui une place singulière dans le pay-
sage des pratiques de soins complémentaires.
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L’étiopathie a traversé le temps. 

Depuis son existence ce sont 1 286 professionnels qui 
ont été formés à la profession.

Notre savoir se transmet de génération en généra-
tion ; cet héritage en fait une profession passionnante 

et exigeante qui confronte au quotidien notre raison-
nement et notre connaissance du corps humain aux at-

tentes des patients.

La profession, positionnée par les organismes publiques dans « les activités de san-
té humaine non classé ailleurs », a une place que nous défi nissons comme singulière 
avec la volonté de préserver notre art manuel et intellectuel.

Notre regroupement professionnel s’est structuré autour de nos valeurs : l’exigence, 
la transmission et l’empathie. Nos adhérents y trouvent tout ce qu’un syndicat et 
ordre professionnel peuvent proposer : accompagnement, confraternité, formation, 
promotion et défense de notre métier.

Nous réalisons tous les ans dans nos cabinets plus d’un million de consultations. Les 
mutuelles ouvrent la possiblité à leurs assurés d’avoir recours à une méthode de 
soins manuelle et mécaniste, permettant ainsi la prise en charge d’un traitement 
court et éco-responsable. 

Nos ambitions sont transparentes : préserver notre art et notre savoir, faire perdu-
rer notre héritage avec exigence et sécuriser notre métier pour nos professionnels 
et dans l’intérêt des patients.

PATRICIA  GUILLERM-LE PRIGENT
Étiopathe — Présidente de l’Institut Français d’Étiopathie

656
Professionnels adhérents

Déontologie et régulation 
de la profession

Défendre les intérêts
de l’Étiopathie

Fédérer les 
professionnels

1972
Date de création de l’Institut

L’IFE EN CHIFFRES

NOS MISSIONS

LE MOT DE LA PRÉSIDENTE
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L’INSTITUT FRANÇAIS 
D’ÉTIOPATHIE 
Créé en 1972, l’Institut Français d’Étiopathie (IFE) est l’organisation 
professionnelle de référence des étiopathes en exercice. 

Association à but non lucratif régie par la loi de 1901, l’IFE joue un rôle central dans la 
structuration, la représentation et le développement de la profession.

Il est dirigé par un Conseil d’administration composé de quinze professionnels élus. 
Sa présidence est actuellement assurée par Patricia Guillerm-Le Prigent, étiopathe 
à Morlaix.

À la fois Institution représentative, organisme de référence et garant 
de la cohérence professionnelle, l’IFE fédère les étiopathes autour 
d’exigences communes de qualité, d’éthique et de compétences. 

Issu du rapprochement de plusieurs structures historiques réunies en 2023, il ras-
semble aujourd’hui les principales missions nécessaires à l’organisation et au rayon-
nement de la profession.

L’IFE a pour mission de garantir la qualité et la cohérence de l’enseignement de 
l’étiopathie et de veiller aux conditions de son exercice. Il veille au respect des règles 
déontologiques de la profession, assure le suivi du registre professionnel des étio-
pathes, favorise la formation continue et soutient les professionnels engagés dans 
des travaux de recherches.

Face aux évolutions du secteur de la santé et au développement des 
pratiques de soins complémentaires, l’IFE a renforcé sa structuration 
depuis 2024.

L’Institut encadre également les conditions d’installation, l’usage du titre et la com-
munication afin de préserver la cohérence de la profession et de garantir aux pa-
tients une information claire et fiable sur les praticiens qu’ils consultent. À ce titre, il 
représente et promeut l’étiopathie auprès du grand public, des partenaires et des 
Institutions.

Pilier institutionnel de la profession, l’IFE fédère les étiopathes, garantit la qualité 
de la formation et de l’exercice en cabinet et porte le développement de la pro-
fession au bénéfice des patients et de la société.
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ÂGE DE LA PATIENTÈLE PRIX MOYEN D’UNE CONSULTATION

PATIENTS TRAITÉS EN MOYENNE PAR CABINET UN PATIENT VIENT CONSULTER ENTRE

LES PRINCIPAUX MOTIFS DE CONSULTATION

DURÉE MOYENNE D’UNE CONSULTATION

0-3 ans

4-15 ans

16-30 ans

31-60 ans

60-99 ans

60 €

687par an 2 à 3 fois par an

30 min

3 %

8 %

17 %

42 %

30 %

Troubles digestifs

Troubles locomoteurs et 
musculaires

Troubles névralgiques 

Troubles ORL et respiratoires 

Troubles uro-génitaux

Autres troubles dont 
circulatoires et généraux

L’ÉTIOPATHIE AUJOURD’HUI*

Afi n de dresser un portrait fi dèle de la profession, l’IFE a interrogé
ses praticiens en exercice. Voici le visage de l’étiopathie en 2025 :

*Toutes les données chiffrées du dossier de presse proviennent : étude Alcimed mars 2026, enquète interne mai 
2026, veille sanitaire Softia novembre 2023, données internes de l’IFE juin 2026

41 %

25 %

16 %

6 %

6 %

6 %
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Écouter
L’étiopathe cherche à comprendre ce qui conduit le patient à consulter : 
une douleur ou une gêne fonctionnelle.

Le patient décrit les symptômes ressentis, leur ancienneté, leur localisation, 
leur évolution et les circonstances dans lesquelles ils apparaissent ou s’ag-
gravent. Il précise également les antécédents utiles à analyser.

Analyser
L’étiopathe reformule les informations reçues et procède à l’examen du pa-
tient : il observe, palpe, mobilise mécaniquement lorsque cela est néces-
saire.

Cette analyse lui permet de confronter les éléments recueillis à sa connais-
sance de l’anatomie, de la physiologie et des protocoles métier fondamen-
taux propres à l’étiopathie.

Ce précieux recueil lui permet d’évaluer la pertinence de sa prise en charge.  

Lorsque le champ de compétence de l’étiopathie est dépassé (urgence, 
atteinte structurale, pathologies graves, etc.), il oriente vers un profes-
sionnel de santé adapté.

Traiter
Le raisonnement permet de reconstruire la chaîne causale de la situation 
présentée et d’agir sur la cause mécanique ou fonctionnelle identifiée. Le 
traitement repose sur des gestes précis. Le corps est soulagé et le patient 
peut bénéficier d’une meilleure qualité de vie. 

UNE SÉANCE 
EN CABINET
Une consultation en étiopathie suit une démarche structurée : 
écouter, analyser, puis traiter lorsque la situation relève du champ de 
compétence de l’étiopathe. Chaque étape contribue à comprendre le 
trouble présenté par le patient et à déterminer la réponse la plus adaptée. 

L’étiopathie n’est pas une addition de techniques, c’est une méthode « carté-
sienne » de compréhension du réel appliquée à la santé.

Le nombre de séances nécessaires varie selon la nature du trouble, son ancienne-
té, son degré d’évolution. Certains troubles récents peuvent être corrigés en une 
séance tandis que des situations plus anciennes ou plus complexes nécessitent un 
suivi prolongé.

À l’heure où des millions de patients cherchent des réponses face à des troubles 
mal exprimés ou insuffisamment traités, l’étiopathie propose une voie claire : 
comprendre le mécanisme causal pour agir de façon pertinente.
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ÉTUDES
& RECHERCHES

12

Entre février 2022 et novembre 2023, la profession 
a réalisé une veille sanitaire avec le partenaire Soft ia, 
spécialisé dans la collecte de données sensibles par 
hébergement sécurisé.

Le recueil des données de la veille sanitaire a eu pour objectif d’améliorer les pra-
tiques en termes de sécurité et de qualité des soins mais aussi en termes de prise en 
charge patient. 

Réalisée par les praticiens, cette collecte s’est inscrite dans un cadre sécurisé, ga-
rantissant la protection des données recueillies et le respect des droits des patients. 

Sa fi nalité était double : permettre une Évaluation des Pratiques Étiopathiques 
(EPE) et alimenter l’Observatoire des Effets Secondaires afi n de mieux documenter 
la pratique en conditions réelles.

Un peu plus de 5 000 histoires de patients ont été enregistrées en 3 
groupes de collecte :

1. Une collecte libre via la veille sanitaire (à peu près 300 fi ches)

2. Une première récolte massive organisée en 2022 (3 400 fi ches)

3. Une deuxième récolte massive organisée en 2023 (1 300 fi ches)

Ces collectes ont fait l’objet d’analyse par le Conseil Scientifi que et le département 
Études et Recherches. Ainsi une première étude observationnelle a été réalisée sur 
le traitement manuel des hémorroïdes externes, une autre porte sur les évènements 
indésirables observés en pratique courante, et leurs facteurs associés. 

Cette dernière étude porte sur 1 322* consultations réalisées chez 60 praticiens. Elle 
permet d’appuyer le caractère bénin de ses effets secondaires courants et suggère 
plusieurs leviers pour les maitriser. Elle révèle aussi les caractéristiques générales 
des soins prodigués par les étiopathes si bien que nous démontrons de cette étude 
que l’étiopathie procède dans le cadre d’une thérapie courte et comporte le plus 
souvent moins de quatre séances.

Les motifs de consultation concernent des situations douloureuses dans 80 % des 
cas. Les motifs minoritaires concernent différentes manifestations, digestives le plus 
souvent, mais aussi parfois ORL et urinaires par exemple. 
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PROTÉGER LA PROFESSION POUR MIEUX PROTÉGER LES PATIENTS

L’IFE renforce aujourd’hui son action pour préserver l’intégrité de la profession et 
protéger ceux qui l’exercent dans le respect de ses exigences. Face aux usages abu-
sifs de l’appellation d’étiopathe et aux pratiques qui ne répondent pas au cadre de 
formation et de déontologie porté par la profession, l’Institut entend agir avec da-
vantage de vigilance.

L’enjeu est majeur : éviter toute confusion pour les patients, préserver la confiance 
et défendre durablement la crédibilité de l’étiopathie.

DONNER À L’ÉTIOPATHIE TOUTE SA PLACE

Dans un paysage de santé en évolution, l’IFE œuvre pour que l’étiopathie trouve 
pleinement sa place parmi les pratiques de soins complémentaires, avec ses spéci-
ficités, son champ d’intervention et sa méthode de raisonnement.

Cette démarche passe par un dialogue accru avec les acteurs institutionnels, scien-
tifiques et professionnels, par le développement de la recherche et de l’évaluation 
des pratiques, mais aussi par une meilleure information du grand public.

L’enjeu est de permettre à l’étiopathie d’être mieux identifiée, mieux comprise et da-
vantage reconnue pour ce qui la caractérise.

GARANTIR LA TRANSMISSION DE L’ÉTIOPATHIE

La pérennité de la profession repose sur la qualité de son enseignement. Si les quatre 
Facultés Libres d’Étiopathie sont indépendantes, l’IFE, lui, veille à la cohérence des 
enseignements et à la transmission des principes fondamentaux de l’étiopathie. 

Reconnus par l’Institut, les centres de Paris, Rennes, Toulouse et Lyon s’appuient sur 
un socle pédagogique commun, régulièrement actualisé pour tenir compte de l’évo-
lution des connaissances et des exigences de la profession.

À compter de la rentrée 2026, le cursus passe de six à cinq années de formation, une 
évolution conçue pour préserver le niveau d’exigence tout en adaptant l’organisa-
tion de la formation.

L’AVENIR DE LA PROFESSION 
L’étiopathie poursuit aujourd’hui sa structuration autour d’un objectif : consoli-
der un cadre professionnel exigeant, lisible et durable, au service des praticiens 
comme des patients. 
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L’étiopathie s’inscrit dans le courant des thérapies manuelles, lequel 
fait l’objet d’une quantité croissante de publications dans le monde.
Elle participe depuis quelques années à ce dynamisme, au travers 
d’un programme d’évaluation de ses pratiques. Des études ont été 
publiées dans ce cadre. 

Une dynamique médiatique plus variée (scientifi que et 
grand public) s’oriente pour être portée par 3 principes : 
transparence, rigueur, et transmission.

• GUILCHER, Ronan; KIEL, Melania; MOLINARI, Nicolas. « La maladie 
hémorroïdaire en traitement manuel externe : étude observation-
nelle en pratique courante de thérapie manuelle ». Mains Libres, 
2024, n° 3, p. 197–210. DOI : 10.55498/MAINSLIBRES.2024.12.3.197.

• FRÉMOND, Antoine; GUILCHER, Ronan; PIRAT, Élodie; MOLINARI, 
Nicolas. « Les événements indésirables dans la pratique de l’étio-
pathie : une étude descriptive française ». Mains Libres, 2026, n° 1, 
p. 33–43. DOI : 10.55498/MAINSLIBRES.2026.02.1.033.

• NAU, Jean-Yves. « Les miracles de l’étiopathe qui guérit le 
“Tout-Paris” ». Revue Médicale Suisse, 2013, vol. 9, n° 404, p. 2022–
2023.

• GAUTHIER, Sébastien. « Comparaison de deux modalités de prise 
en charge par l’étiopathie de la lombalgie et de la sciatique : étude 
multicentrique ».

POINT PRESSE

ARTICLES DÉJÀ PARUS

ESPACE PRESSE
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Nuage de mots issu d’une enquête sur l’ADN de l’étiopathie
menée en mars 2026 auprès de la profession.

L’ÉTIOPATHIE 
EN QUELQUES MOTS...
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